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Niveau : 2BAC science 

 Physique et chimie 
 

 

 
Année scolaire 2017/2018 

Durée :2 Heures 

 

La présentation, le soin et la rédaction seront pris en compte pour un point dans la notation. 

Justifier en expliquant votre démarche si cela est nécessaire. 

Tout calcul doit être précédé de la formule utilisée. 

La valeur numérique prise par une grandeur physique est toujours suivie d’une unité. 

Respecter la notation des grandeurs utilisées dans l’énoncé. 

EXERCICE 1 (7pts)                                                                                                                          30min 

Les casseroles en cuivre semblent un luxe. En sont-elles vraiment ? La chose n’est pas certaine, car le 

cuivre conduit très bien la chaleur : tout excès de chaleur, en un point de la casserole, est rapidement 

dissipé parce que la chaleur se propage rapidement vers le reste de l’ustensile… Pour éviter le contact 

toxique du vert de gris, on doit toutefois recouvrir les ustensiles en cuivre d’étain pur, aujourd’hui par 

électrolyse. 

   C’est par oxydation que le cuivre se recouvre de « vert de gris ». La couche obtenue donne un aspect 

particulier aux statues, mais elle est constituée d’un sel soluble qui est toxique.  

   L’électrolyse du cuivre consiste dans ce cas à déposer une fine couche d’étain sur toute la surface du 

récipient. Ce procédé est appelé étamage. L’électrolyte est constitué de sulfate d’étain, Sn
2+

(aq) + SO4
2–

(aq) 

et de différents additifs. Le récipient à étamer constitue une électrode, l’autre étant de l’étain Sn(s) pur. 

Données : Masse molaire de l’étain : M(Sn) = 119 g.mol
-1

 

                 Constante de Faraday : F = 9,65.104 C.mol
-1

. 

                 L’étain appartient au couple : Sn
2+

(aq)/Sn(s) 

1. On considère le schéma du montage représenté ci-contre.  

1.1. Indiquer sur ce schéma le sens du courant électrique dans le 

circuit ainsi que le sens de circulation des porteurs de charge 

dans les conducteurs métalliques. (0,75pt) 

1.2. L’électrolyse est-elle une transformation spontanée ? Justifier la réponse. (0,75pt) 

2. On étudie les réactions aux électrodes en considérant que le solvant n’intervient pas. 

2.1. La réaction se produisant à l’électrode A  reliée à la borne négative du générateur est-elle une 

oxydation ou une réduction ? Justifier. En déduire le nom de chaque électrode. (0,75pt) 

2.2. Écrire l’équation de la réaction ayant lieu à l’électrode A puis à l’autre électrode (B). En 

déduire l’équation de la réaction globale de cette électrolyse. (1pt) 

3. L’intensité du courant électrique est maintenue constante pendant toute la durée t de l’électrolyse et 

vaut : I=250mA. 

3.1. Donner la relation entre la quantité d’électricité Q et la quantité d’électrons n(e–) échangés aux 

électrodes. (0,75pt) 

3.2. En s’aidant éventuellement d’un tableau d’avancement, établir la relation entre la quantité 

d’électrons n(e–) échangée et la quantité d’étain déposé sur le récipient. (0,75pt) 

3.3. Montrer alors que la durée de l’électrolyse peut être exprimée, en fonction de la masse mSn 

déposée, par la relation ∆𝒕 =
𝟐.𝒎𝑺𝒏.𝑭

𝑰.𝑴𝑺𝒏
. (0,75pt) 

4. On veut étamer une casserole cylindrique, de diamètre D=15cm, de hauteur H =7,0cm, et d’épaisseur 

négligeable. Le dépôt d’étain doit être réalisé sur les faces interne et externe et sur une épaisseur 

e=20μm. Le volume d’étain nécessaire pour le dépôt est V = 2cm
3
. 

4.1. La masse volumique de l’étain est = 7,30 g.cm-3. Calculer la masse d’étain nécessaire. (0,75pt) 

4.2. Calculer en heures  la durée minimale de l’électrolyse pour réaliser ce dépôt. (0,75pt) 
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EXERCICE 2 (6pts)                                                                                                                                                              40min 

On étudie le mouvement de chute de deux corps (A) et (B) dans 

le repère orthonormé R(O,𝑖,𝑗) lié à un référentiel terrestre 

supposé galiléen. Le point O est situé au niveau du sol (figure 1). 

On néglige la poussée d’Archimède devant les autres forces et 

on prend l’intensité de la pesanteur : g=10m/s
2
 

1-Etude de la chute d’un corps avec frottement : 

A un instant choisi comme origine des dates (t0=0), on lâche, 

sans vitesse initiale d’un point M, un corps solide (A) de masse 

mA=0,5kg et de centre d’inertie GA (figure 1). 

En plus de son poids, le solide (A) est soumis à une force de 

frottement fluide 𝑓 = −𝑘. 𝑣𝐴⃗⃗⃗⃗⃗ ou 𝑣𝐴⃗⃗⃗⃗⃗ est le vecteur vitesse de GA à 

un instant t et k une constante positive (k>0). 

1-1- Montrer que l’équation différentielle du mouvement 

vérifiée par la composante 𝑽𝑨𝒚(𝒕) selon l’axe (Oy) du vecteur 

vitesse 𝑽𝑨𝒚(t) s’écrit : 
𝒅𝑽𝑨𝒚

𝒅𝒕
+

𝟏

𝝉
. 𝑽𝑨𝒚 + 𝒈 = 𝟎. (0,75pt) 

où 𝝉 représente le temps caractéristique du mouvement 

1-2-Déterminer l’expression de la vitesse limite  𝑽𝑨𝒚;𝒍𝒊𝒎. 

(0,75pt) 

1-3- La courbe de la figure 2 représente l’évolution de 𝑽𝑨𝒚(𝒕)  

au cours du temps. Déterminer 𝝉 et déduire la valeur de k. (0,75pt) 

1-4- Déterminer, en utilisant la méthode d’Euler, la vitesse 𝑽𝑨𝒚(𝒕𝒊) à un instant 𝒕𝒊 sachant que 

l’accélération à l’instant 𝒕𝒊−𝟏 est 𝒂𝑨𝒚(𝒕𝒊−𝟏) = 𝟒, 𝟎𝟖𝟗𝒎. 𝒔−𝟐 et que le pas de calcul est t=0,01s.(0,75pt) 

2-Etude du mouvement d’un projectile dans le champ de pesanteur : 

A l’instant où le centre d’inertie GA du corps (A) passe par le point F d’altitude hF  par rapport au sol, on 

lance un projectile (B), de masse mB et de centre d’inertie GB, d’un point O de coordonnées O(0, 0) avec 

une vitesse initiale 𝑉0
⃗⃗ ⃗⃗  faisant un angle α=30° avec l’horizontale (figure 1). On choisit cet instant comme 

nouvelle origine des dates (t=0) pour le mouvement de (A) et celui de (B). 

On néglige les frottements pour le projectile (B) et on donne : V0=20m/s. 

2-1-Etablir les équations horaires 𝒙𝑩(𝒕) et 𝒚𝑩(𝒕) du mouvement du projectile (B). (0,75pt) 

2-2-A quelle instant le projectile (B) arrive au point S sommet de la trajectoire. (0,75pt) 

2-3-Calculer 𝒚𝑩𝑺  l’altitude du point S, sommet de la trajectoire du projectile (B). (0,75pt) 

2-4-Les deux corps (A) et (B) se rencontrent au point S (on considère que GA coïncide avec GB en 

S). sachant que le corps (A) passe par F avec sa vitesse limite et que les mouvements de (A) et (B) 

s’effectuent dans le même plan (xOy). Déterminer la distance FS. (0,75pt) 

EXERCICE 3 (6pts)                                                                                                                         40min 

1- Mohammed VI-A, (S) est un satellite marocain qui a pour fonction , d’accéléré de la mise en œuvre 

de la stratégie nationale pour le développement socio-économique, à travers l’aménagement du 

territoire, le suivi des activités agricoles, la prévention et la gestion des catastrophes naturelles, le suivi 

des évolutions environnementales et de la désertification ainsi que la surveillance des frontières et du 

littoral.  

 Le satellite Mohammed VI-A a été lancé le 8 novembre 2017 à une altitude h=695km de la surface de la 

Terre.  

* On suppose que la trajectoire de (S) est circulaire, et on étudie son mouvement dans le référentiel 

géocentrique. 
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* On suppose que la Terre a une symétrie sphérique de répartition de masse. 

* On néglige les dimensions de (S) devant la distance qui le sépare du centre de la Terre.  

Données :  

La constante gravitationnelle : G = 6,67.10
-11

 (SI) . 

Rayon de la Terre : RT = 6350 km .  

la masse de la Terre est MT = 6.10
24 

kg 

période de rotation de la Terre sur elle-même Trot=86400s  

u⃗⃗TS : vecteur unitaire dirigé de O vers S 

1-1- Recopier le schéma de la figure et représenter dessus le 

vecteur vitesse VS du satellite (S) et la force d’attraction 

universelle appliquée par la Terre sur (S). (0,75pt) 

1-2- En appliquant la deuxième loi de Newton sur le centre 

d’inertie du satellite (S) : 

1-2-1- Montrer que le mouvement de (S) est circulaire uniforme. (0,75pt) 

1-2-2- Écrire l’expression de TS période de révolution de satellite (S)  en fonction de G, RT, MT et h et 

calculer la valeur de TS . (0,75pt) 

1-3- Montrer que le satellite (S) n’est pas fixe par rapport à un observateur terrestre. (0,75pt) 

2-un satellite géostationnaire.  

METEOSAT 8 a été lancé par ARIANE 5 le 28 août 2002. Il est opérationnel depuis le 28 janvier 2004. 

La position d'un satellite géostationnaire parait fixe aux yeux d'un observateur terrestre. Situé à une 

altitude H voisine de 36000 km, il fournit de façon continue des informations couvrant une zone 

circulaire représentant environ 42% de la surface de la Terre.  

2-1- Donner les trois conditions à remplir par METEOSAT 8 pour qu'il soit géostationnaire. 

(0,75pt) 

2-2- La mise en place du satellite sur 

l'orbite géostationnaire s'effectue en 

plusieurs étapes. Tout d'abord, 

ARIANE 5 amène le satellite hors de 

l'atmosphère et le largue sur une orbite 

de transfert. L'orbite de transfert 

parcourue par le satellite est une ellipse 

(voir Figure 2) dont le périgée (P) se 

situe à une altitude voisine de 200 km et 

l'apogée (A) à l'altitude de l'orbite 

géostationnaire voisine de 36000 km. 

Ensuite le « moteur d'apogée » du satellite lui permettra d'obtenir la vitesse nécessaire à sa mise sur 

orbite géostationnaire lors des passages successifs par l'apogée.  

2-2-1- Montrer, en s’aidant éventuellement d’un schéma, que la vitesse du satellite n'est pas 

constante sur son orbite de transfert. Préciser en quel point  de son orbite de transfert sa vitesse 

est  maximale. (0,75pt) 

2-2-2- À l'aide des données ci-dessus, montrer que  la longueur r du demi-grand axe de la 

trajectoire sur cette orbite de transfert est r=24 450 km. (0,75pt) 

2-4-3- À l'aide de la troisième loi de Kepler, en déduire la période T du satellite sur cette orbite de 

transfert. (0,75pt) 
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